
LA communauté interna-tionale a célébré, le 28 sep-tembre dernier, la Journéemondiale des Rivières,sous le thème "La vulnéra-
bilité des rivières face aux
changements climatiques".Pour le ministre d’État, mi-nistre de la Forêt, de la Meret de l'Environnement, Pa-côme Moubelet Boubeya, ladéclaration de la Journéemondiale des Rivières a étéprononcée le 29 juin 2005,dans le cadre de la décen-nie internationale d’action"l’eau, source de vie" del’ONU. Elle a pour but d’ac-croître la sensibilisationdes populations et d’amé-liorer la conservation desécosystèmes des rivièresdu monde.Placée sous l’égide du Ré-seau international pourl’eau, l’environnement et lasanté, la commémorationde cette déclaration a lieule dernier dimanche deseptembre de chaqueannée.Par ce thème, les orga-nismes gouvernementaux,les ONGs et les groupes decitoyens sont invités à serappeler l’impact des chan-

gements climatiques surles rivières. Mais aussi àsensibiliser les acteurs auxconséquences d’ordre éco-nomique, environnementalet écologique pouvant êtreoccasionnées par ce phé-nomène.Il s’agit, notamment, de ladégradation du couvert vé-gétal, augmentant l’érosiondes sols et favorisant lecomblement des coursd’eau, la dégradation desinfrastructures écono-miques, et la baisse des re-venus issus del’exploitation des biens etservices qu’offrent les mi-lieux aquatiques.De manière globale, setrouve en ligne de mire

l’impact des changementsclimatiques sur les rivières.Mais surtout l’informationet la sensibilisation à l’im-portance de préserver lesmilieux aquatiques face àla problématique des chan-gements climatiques, l'’ac-croissement del’implication des dirigeantspolitiques, scientifiques etsociaux dans le débat surles changements clima-tiques; les conséquencesdes changements clima-tiques au niveau socio-éco-nomique, environnementalet écologique, et enfin lavulnérabilité des rivièresface aux activités anthro-piques croissantes. Les changements clima-

tiques, à l’échelle de la pla-nète, sont devenus une réa-lité nettement perceptible.Dès à présent, ils ont desgraves répercussions surles milieux aquatiquesdans de nombreuses ré-gions du monde.

Pour montrer son engage-ment à combattre ce phé-nomène, le Gabon a poséun certain nombre de ja-lons qui sont : l’adhésion àla convention de Ramsaren 1986 ratifiée en 1987 ;la signature de la conven-

tion cadre des Nations-unies sur les changementsclimatiques à Rio de Ja-neiro en 1992 et sa ratifi-cation en janvier 1998, demême que la création d’unconseil national climat, le22 avril 2010.

Montrer l’impact des changements climatiques sur les rivières
Journée mondiale des rivières
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LE secrétaire général duministère de la Forêt, de laMer et de l’’Environne-ment, Athanase NthangaOyougou, a clôturé, ven-dredi dernier, à Libreville,les travaux des ateliers decommunication, d’éduca-tion et de sensibilisationdes parties prenantes enmatière d’accès aux res-sources génétiques et dupartage juste et équitabledes avantages découlant deleur utilisation.L’objectif de ces assisesétait de sensibiliser le pu-blic à l’importance des res-sources génétiques et desconnaissances tradition-nelles qui leur sont asso-ciées.Ainsi, le secrétaire général

a rappelé aux participantsque la convention sur la di-versité biologique et leprotocole de Nagoya sontdeux instruments juri-diques qui exigent le par-tage juste et équitable desavantages découlant del’utilisation des ressourcesgénétiques. Pour le gouvernement, l’ac-cès aux ressources géné-tiques et leur utilisationrecèlent des avantages po-tentiels considérables. Ils'agit là d'une source d’in-formation cruciale pourmieux comprendre lemonde naturel. Ces res-sources peuvent être utili-sées pour développer unelarge gamme de produits etdes services humains, àl'instar des médicamentset des cosmétiques. Maiségalement les pratiques ettechniques agricoles et en-vironnementales.
« Les plantes, les animaux et
les micro-organismes dans
lesquels se trouvent les res-
sources génétiques appar-
tiennent souvent à des
écosystèmes complexes, à

l’équilibre délicat qui peu-
vent être menacés ou être
en danger. Le mode d’accès
aux ressources génétiques
et de partage des avantages
découlant de leur utilisation

peuvent créer des incita-
tions à leur conservation et
à leur vie durable. Il peut
aussi contribuer à la créa-
tion d’une économie juste et
équitable, dans la perspec-

tive d’un soutien à un déve-
loppement durable. La com-
préhension actuelle des
ressources génétiques, on la
doit aux connaissances tra-
ditionnelles des communau-
tés autochtones et locales »,a indiqué AthanaseNthanga Oyougou.Ces connaissances pré-cieuses ont été accumuléeset transmises, a t-il ajouté,de génération en généra-tion.« Il est essentiel que la va-
leur des connaissances tra-
ditionnelles soit comprise et
appréciée de manière adé-
quate par ceux qui les utili-
sent, et que les droits des
communautés locales soient
pris en compte lors de la si-
gnature des conventions de
recherche ou des négocia-
tions sur l’accès et l’utilisa-
tion des ressources
génétiques », a-t-il insisté.

Sensibiliser le public à l’importance de cette problématique
Accès aux ressources génétiques
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Le secrétaire général du ministère des Forêts,  Athanase Nthanga Oyougou (d).
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Le ministre d'Etat en charge de la Forêt et de la Mer,
Pacôme Moubelet Boubeya
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La rivière Okano avant son embouchure sur l'Ogooué.
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